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AER ទិនានុប្បវត្ត ិ 

Au Cambodge 

Covid…suite… 
La situation sur place s’améliore malgré la 
survenue d’un variant qui se propage 
rapidement sur des travailleurs migrants 
cambodgiens revenant de Thaïlande. La 
prudence reste de mise, mais les marchés 
publics rouvrent et la vaccination s’accélère 
avec, principalement, des vaccins chinois.  

Le retour des touristes étrangers, lui, est étudié pour le quatrième 
trimestre 2021. Les personnes vaccinées seraient exemptées de 
quarantaine ou verraient « leur quarantaine réduite »… Les 
professionnels du tourisme restent sceptiques quant à l’arrivée 
massive de touristes. Mais si cette réouverture devient vraiment 
effective en fin d’année, elle sera certainement abordable à 
presque toutes les bourses tant les hôtels, restaurants, et autres 
attractions touristiques ont dû baisser leurs prix pour tenter de 
capter le peu de touristes présents… 
Alors, Noël à Siem Reap ??? 

 Par contre, depuis le 11 juin, la région de 
Siem Reap, jusque là peu touchée, se 
retrouve en zone rouge pour 2 semaines 
après la découverte d’un foyer de 30 cas. 
Il s’agit des villages de Prey Thom,  
Chlong et Srengae. 

 La ville vide est bien triste…  

Quant à nos filleul-e-s, pas de cours en présentiel pour le moment. 
Les primaires sont chez eux, les collégiens et lycéens dans le centre 
de Chup Tous suivent des cours en vidéo et des cours de soutien 
continuent à leur être dispensés. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En France 
 
Même si la situation s’améliore, les manifestations ne sont pas 
possibles dans l’immédiat, mais les projets sont nombreux : 

- Vente de tableaux et de bracelets sur notre site et 
Facebook. 

- Week end « tango argentin » à Toulouse les 15, 16 et 17 
octobre : cours de chant, danse et milonga par des 
professionnels. 
 

Si vous-même avez des idées de manifestations ou désirez en 
faire au profit de l’AER, ce sera avec plaisir !!! un vide-
grenier, vide-dressing, concert…., laissez vous porter par 
votre créativité et votre imagination.  
L’AER, c’est l’affaire de tous ! 

Vélo et Covid… 

Dans de nombreux pays du monde, la pandémie a poussé les 
gens à sortir leurs vieux vélos ou à en acquérir un nouveau… 
Le Cambodge a bien profité de cette aubaine en exportant pour 
199 041 709 dollars de bicyclettes et de pièces détachées au 
cours des quatre premiers mois de cette année ! 
32,2% d’augmentation dans la vente de vélos, et pas moins de 
113,44% dans l’expédition de pièces détachées. 
 
Sans surprise, les États-Unis, le 
Royaume-Uni, l’Europe et le Canada 
viennent en tête de liste des acheteurs 
de bicyclettes assemblées au 
Cambodge, suivis par le Japon, la 
Chine, la Corée du Sud et les pays de 
l’ASEAN.  
Selon le magazine Bike Europe, le 
Cambodge est devenu le premier 
fournisseur de bicyclettes de l’UE 
depuis 2017, dépassant Taïwan, qui 
occupait cette position depuis plus de 
vingt ans. 
Alors, d’où vient le vélo que vous vous 
êtes offert ?... 
 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Une retraite bien méritée ! 
Magawa prend sa retraite. Né en Tanzanie, en novembre 2014, 5 
ans de dur labeur au Cambodge, Magawa est un « cricétome des 
savanes » africain qui a sauvé la vie de nombreuses personnes 
en contribuant à déminer plus de 14 hectares de terrain. 

 

La taille de cet animal, qui ressemble à 
un rat, lui permet de traverser les 
champs de mines sans déclencher les 
explosifs et son excellent odorat lui 
permet de les sentir. Depuis 2016, de 
petits héros, tels que Magawa, ont 
dégagé 4 389 935 m2 de terres,  

permettant aux communautés locales de vivre, de travailler et de 
se déplacer sans craindre de perdre la vie ou d’être grièvement 
blessées.  
En septembre dernier, Magawa a reçu la médaille d’or de la PDSA 
(people’s dispensary for sick animals), premier « rat » à recevoir 
une telle récompense qui honore des animaux depuis 77 ans.  
 

 

Ces « rats » sont entrainés par 
l’association belge 
APOPO, « Anti-Persoonsmijnen 
Ontmijnende Product 
Ontwikkeling » (en français: 
Développement d'un produit de 
détection anti-mines 
terrestres) ... 
 
Battambang était une importante ligne de front en temps de 
guerre.  Le 8 juin un villageois pêchait lorsqu’il a trouvé 36 
mines terrestres, 3 balles B40 et  500 balles K57. Le 4 juin, un 
autre habitant avait trouvé 12 mines terrestres du même type 
alors qu'il labourait sa plantation, et un agriculteur avait 
également trouvé des unités UXO en labourant une rizière. 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

2021, année internationale pour 
l’élimination du travail des enfants 

Ils seraient 62 millions à travailler dans la région Asie-Pacifique 
dont  313 000 au Cambodge. 28 millions d’entre eux 
effectueraient des travaux dangereux, risquant leur vie et leur 
santé dans des secteurs tels que l’exploitation minière, 
l’agriculture et la construction. Et cela sans compter 
l’exploitation sexuelle. 
A Phnom Penh, Leap, 10 ans, fait signe aux touristes juchés sur 
le dos d’un éléphant, proposant des gâteaux de riz et des 
confiseries dans un panier trop grand pour ses petits bras. 
 Doung Paeaktra, 7 ans, est accroupi près de la rivière, triant un 
tas de déchets. Il cherche du plastique qu’il pourra vendre à un 
recycleur. Dans bien des cas, les familles des enfants qui 
travaillent souhaitent les envoyer à l’école, mais elles ont du 
mal à survivre quand l’argent que procurait le travail de l’enfant 
fait défaut, en particulier quand il y a une urgence à la maison. 
 

Au cours des 20 dernières années, près de 100 millions de 
jeunes ont été arrachés au monde du travail, ce qui a permis 
de ramener les chiffres à 152 millions dans le monde. 
Bien que les chiffres aient baissé, la tendance s’est 
considérablement ralentie et la pandémie de COVID-19 
menace de compromettre davantage les années de progrès 
accomplis. Avec la fermeture des écoles et les défis de 
l’enseignement à distance et de la crise économique, de 
nombreux enfants pourraient se voir poussés à travailler pour 
soutenir le revenu des ménages. 
 

 


